
– Que veux-tu que je fasse pour toi ?

L’aveugle lui dit :
– Mon Maître, que je recouvre la vue.

Jésus lui dit :
– Va, ta foi t’a guéri.

Aussitôt il recouvra la vue et le suivit 
dans le chemin. »

Marc chapitre 10 versets 46 à 52

Qu’est-ce que cela peut signifier 
pour nous ?

Nous ressemblons parfois à Bartimée. 
Oh, nous ne sommes peut-être pas 
aveugles physiquement, mais ne sommes-
nous pas aveugles moralement ou 
spirituellement ? Est-ce qu’il n’y a pas 
des choses que nous ne voyons pas ? 
Elles nous échappent pour diverses raisons : 
notre histoire, notre culture, nos ressentis, 
nos blessures, notre refus de pardonner, nos 
préjugés, notre orgueil… Et est-ce qu’il n’y a 
pas des choses que nous refusons de voir ?

Et nous voilà assis au bord du chemin ! 
Nous n’avançons plus. Nous avons besoin 
que quelqu’un nous aide…

De la même façon que Jésus est passé 
sur le chemin, devant Bartimée, il passe 
aussi devant nous. Il est là. Il nous entend. 
N’hésitons pas à crier, à l’appeler à l’aide, à 
lui parler comme s’il était à côté de nous.

Jésus est vivant. Il nous aime et nous 
avons de la valeur à ses yeux. Il est 
attentif à tout ce qui nous concerne.

« Quant à vous, les cheveux même de votre 
tête sont tous comptés » ! Matthieu 10. 30

De la même façon qu’il s’est occupé de 
l’aveugle au bord du chemin, il veut aussi 
s’occuper de nous tous individuellement. Il 
nous appelle :

« Venez à moi, vous tous qui vous fatiguez 
et qui êtes chargés. » Matthieu 11. 28

Que fait Bartimée à cet appel ? Il jette 
son vêtement et il se lève d’un bond pour 
aller à Jésus.

Et toi ? Es-tu prêt 
à abandonner ce qui 
te retient, te ralentit, 
t’enchaîne… et à 
courir vers Jésus ?

Voici une histoire de la Bible, du temps où 
Jésus, le Fils de Dieu était sur la terre.

Bartimée l’aveugle
« Comme Jésus sortait de Jéricho 

avec ses disciples et une grande foule, 
Bartimée l’aveugle, le 
fils de Timée, était 
assis  au bord du 
chemin et mendiait. 
Ayant entendu dire 
que c’était Jésus le 
Nazarénien, il se mit 

à crier et à dire :
–  Fils de David, Jésus, aie pitié 

de moi !

Beaucoup le reprirent pour le faire 
taire ; mais il criait d’autant plus fort :

– Fils de David, aie pitié de moi !

Jésus s’arrêta et dit :
– Appelez-le.

Ils appellent l’aveugle, en lui disant :
– Bon courage, lève-toi, il t’appelle.

Alors, jetant loin son vêtement, il se 
leva d’un bond et vint à Jésus. Jésus lui 
répondit :
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condamnation pour nos péchés, qu’il a 
déjà tout fait pour nous donner une joie 
durable et une paix profonde.

« Christ a souffert une fois pour les 
péchés, le juste pour les injustes, afin de 
nous amener à Dieu. » 1 Pierre 3. 18

« Lui a porté nos langueurs, et s’est 
chargé de nos douleurs. » Ésaïe 53. 4

La foi, c’est croire en la miséricorde de 
Dieu et se confier en lui pour la vie présente 
et éternelle.

«  Q u i  s e  c o n f i e 
e n  l ’ É t e r n e l  e s t 
bienheureux. » 

Proverbes 16. 20

Viens à Jésus, tu ne 
le regretteras pas. Et tu 
pourras ensuite suivre 
Jésus dans le chemin de 
la vie au lieu d’être arrêté 
au bord du chemin.

Une question
Jésus savait que Bartimée était aveugle. 

Mais étonnamment il lui demande ce qu’il 
veut. Jésus aussi nous pose la question : 
que voulons-nous ? Que désirons-nous 
vraiment ? Oh prenons le temps de réfléchir 
à cette question, de nous mettre face à 
nous-même et de trouver quels sont nos 
vrais besoins.

Jésus, lui, sait ce qu’il veut nous 
donner :

« Regarde, j’ai mis aujourd’hui devant toi 
la vie et le bonheur. » Deutéronome 30. 15

Comment trouver le bonheur ?
Jésus dit à Bartimée que c’est sa foi qui 

l’a guéri.

Oui, il n’y a que la foi qui sauve, qui guérit. 
Cela veut dire accepter que par nous-mêmes 
nous ne pouvons pas faire le bien, reconnaître 
qu’au fond de nous, nous ne sommes pas en 
paix… et que nous ne pouvons pas accéder 
au bonheur éternel avec Dieu à cause de tout 
le mal (=le péché) que nous avons fait et qui 
nous sépare de lui.

La foi, c’est croire que Jésus veut 
notre bien, qu’il a payé à notre place la 

Les phrases entre «…» suivies d’une 
référence peuvent être retrouvées 
dans la Bible, la Parole de Dieu. Au bord  

du chemin
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